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Le fonds Okoumé Capi-
tal, entité du Fonds ga-
bonais d’investissement 

stratégique (FGIS), consacrée 
au financement et à l’accompa-
gnement des PME au Gabon, 
a annoncé, le 1er novembre, le 
lancement de son programme 
"Incubation" pour les start-ups 
gabonaises, mené par son pro-
gramme la "Fabrique des Cham-
pions".
Après le premier programme 
"Accélération de la Fabrique 
des Champions" lancé en sep-
tembre 2021, les candidatures du 
second volet d’accompagnement 
s’ouvrent du 29 octobre au 15 no-
vembre 2021. Le programme 
"Incubation" a pour objectif d’ac-
compagner les start-ups gabo-
naises dans la structuration de 

leurs ambitions entrepreneu-
riales et dans la rentabilisation 
de projets créateurs de valeur. 
Autour de la formation et du 
financement, le programme vise 
les jeunes entreprises ayant une 
activité de 3 à douze 12 mois 
et un chiffre d’affaires entre 
5 000 000 et 30 000 000 de francs 
depuis le début de l’activité. Par 
ailleurs, les candidats à ce pro-
gramme doivent être domiciliés 
au Gabon et avoir une disponi-
bilité de 2 heures par semaine. 
Les secteurs privilégiés dans le 
cadre de la sélection de cette 
deuxième cohorte sont le com-
merce, l’agriculture, les bois et 
les mines.
Okoumé Capital souhaite égale-
ment que les entreprises dirigées 
par des femmes et des jeunes de 
moins de 40 ans soient valorisées 
parmi les critères de sélection 
fondamentaux des différents 

programmes. L’implémenta-
tion du second programme de 
la "Fabrique des Champions" 
se déroulera sur une durée de 6 

mois, à partir de novembre 2021.
Parmi les avantages mis à la dis-
position des participants, on peut 
notamment citer une assistance 

technique visant à renforcer les 
capacités des start-ups retenues 
et un financement allant jusqu’à 
15 millions F CFA.

Okoumé Capital lance un nouveau 
programme pour les start-ups gabonaises

Maxime Serge MIHINDOU
Libreville/Gabon

La DG Chimène Ayito.
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DA N S  l e  c a d r e  d e 
l a  c é l é b r a t i o n  e n 
différé de la Journée 

internat ionale  des  Fi l les , 
l’ONG Finance Solid a procédé, 
dernièrement, à la présentation 
de son programme dénommé 
3F : "Une femme, une formation, 
un accès au financement". Une 
initiative en partenariat avec 
les organisations Malachie et 
Benedicta Cantal.
La rencontre mult ipart ite 
organisée par Gwenaëlle Simbi 
Marat-Aabyla ,  présidente 
de  Finance  S ol id,  a  vu la 
participation de plusieurs 
acteurs, parmi lesquels les 
membres du secteur public 
et privé, ainsi que certains 
représentants de la société 

civile. Lesquels ont fait valoir 
leurs expériences diverses 
et  échangé sur les bonnes 
pratiques en termes de "Mindset 
Business". Les échanges à l’ordre 
du jour des ateliers tournaient 
autour du thème "Inspiration 
& Vision". Aussi, les femmes 
entrepreneuses dont le business 
a prospéré ont-elles échangé sur 
les aspects utiles de leur parcours 

entrepreneurial, y compris des 
conseils pratiques.
Les participants ont ainsi été 
édifiés sur le programme 3F 
dont l’objectif est d’apporter 
un soutien à l’entreprenariat 
féminin. En sus de fournir 
des mécanismes d’appui et de 
mobilisation des ressources 
auprès des banques locales et 
d’autres partenaires financiers.

Inclusion financière : le programme 3F 
pour booster l’entreprenariat féminin

SCOM
Libreville/Gabon

Les participants au sortir des ateliers. 
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D’après les chiffres combi-
nés de la direction géné-
rale de la Comptabilité 

publique et du Trésor et de la 
direction générale de l’Économie 
et de la Politique fiscale, sur une 
prévision de 482,6 milliards de 
F CFA dans la loi de finances 
rectificative de l’année 2021, les 
recettes pétrolières n’ont été col-
lectées qu’à hauteur de 47,8 % au 
premier semestre 2021.
Soit 230,8 milliards de francs 
entre janvier et juin 2021 contre 
271,7 milliards de francs sur une 
base comparable à 2020. Par ca-
tégorie, à fin juin 2021, la réali-
sation des recettes pétrolières a 
été de 58,8 % pour la redevance 
minière proportionnelle, 57,9 % 
pour les impôts sur les sociétés, 
36,6 % pour les transferts Sogara 
et 33,6 % pour les autres recettes. 

Comparativement au premier 
semestre de l’année précédente, 
les recettes pétrolières ont reculé 
de 15,1 % à 230,8 milliards de F 
CFA. Cette diminution est liée 
au repli de la production et à la 
dépréciation du taux de change 
moyen du dollar américain par 
rapport au F CFA en dépit d’une 
hausse des prix.

Recettes pétrolières : 
230 milliards de francs 
collectés au 1er semestre

MSM
Libreville/Gabon

Le ministère du Pétrole et des 
Hydrocarbures.
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